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Un accord pour conduire le bus dentaire
vers les plus démunis
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I l est difficile de trouver un dentiste dans le Gers. Et plus difficile encore pour

les publics précaires : le déplacement est souvent un obstacle majeur. Le

centre hospitalier d’Auch, en la personne de la directrice, Sylvie Lacarrière, a

signé mercredi un partenariat avec la Croix Rouge, qui gère le bus dentaire, pour

amener ce service médical au plus près de ces patients bénéficiant de la PASS

(permanence d’accès aux soins de santé).

Le bus dentaire est en place depuis mai dernier. Il a déjà reçu près de 200

patients, avec une quinzaine de rendez-vous par jour. « Certains font 80 km pour

venir, note la vice-présidente de la Croix-Rouge, Marie-Josée Zago. Mais pour la

PASS, l’organisation est un peu différente. » Pour ce public, pas de rendez-vous



direct. Aux termes du partenariat signé mercredi, la coordination est assurée par

les partenaires qui suivent les patients démunis. Et le lieu de rendez-vous devrait

être toujours le même : Ordan-Larroque, les lundis et mardis. Le point le plus

proche d’Auch, sur les 8 communes desservies pour le moment par le bus

dentaire. « On organisera le transport si besoin, assure Marie-José Liers, la

présidente de la Croix-Rouge. Ça ne doit pas être un problème pour les

bénéficiaires. »

Combler un manque

Les patients PASS ne bénéficieront pas de créneaux spécifiques, mais leurs

rendez-vous devraient être plus étroitement contrôlés afin d’éviter un trop grand

éloignement. L’équipe de cette permanence est constituée d’un médecin, d’une

infirmière et d’une assistante sociale. Et le Dr Virginie Barbe, médecin de la PASS

à l’hôpital, le reconnaît. Avant le bus mis en place par la Croix Rouge, il n’existait

pas de solution pour les soins dentaires.

« La filière est à présent adaptée au public pour une réponse immédiate. » La

PASS compte environ 250 bénéficiaires, dont 150 pour le médical. « On évalue à

10 à 15 % ceux qui ont des besoins en soins dentaires, avance le Dr Barbe. C’est

un véritable enjeu de santé, et on attendait une solution depuis fort longtemps ! »

La Croix Rouge a organisé une permanence particulière pour les patients PASS,

et les appels sont gérés par un médecin particulier. Un autre partenariat a été

tissé avec le Cada (Centre d’accueil de demandeurs d’asile), là encore pour des

patients souvent précaires, pour un nombre estimé à 350 par an.

La venue à proximité du bus dentaire offre un équipement très analogue à celui

d’un cabinet. « Un dentiste senior et deux dentistes en 6e année sont présents.

Ils peuvent réaliser tous les soins de 1er recours, jusqu’à l’extraction ou même

des radios, mais ne peuvent pas travailler sur des prothèses. » Les dentistes

peuvent délivrer des ordonnances si besoin. Mais pour des soins plus précis, les

patients sont adressés à d’autres structures. Lorsque la Croix Rouge a imaginé

ce bus dentaire, en 2019, Marie José Lier n’avait pas mesuré les effets du



manque de praticiens. « On voit des choses terribles, confie-t-elle. Beaucoup de

gens ont honte de leur état dégradé, et renoncent aux soins. »

Marc Centene

L’hôpital d’Auch s’est associé à la Croix Rouge pour que le
bus dentaire assure la prise en charge des patients en
situation de précarité.


